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Anne-Rosine Delbart

Petite grammaire instructionnelle pour le français
langue étrangère, Paris, Classiques Garnier, 2016

Après avoir tracé la frontière qui, historiquement, a regroupé, sous les étiquettes « français langue
maternelle, « français langue étrangère », « français langue seconde » des pratiques d’enseignement de la
langue et, plus spécifiquement, de la grammaire, l’auteur s’interroge sur le bien-fondé de cette distinction
et sur la possibilité de transférer de l’une à l’autre une tradition grammaticale souvent partielle dans ses
descriptions, à tel point que le francophone de langue maternelle ignore la plupart du temps des règles
qu’il a lues distraitement, alors que l’étranger hésite et se fourvoie. Cela prouve, si besoin est,
l’insuffisance, voire le caractère « non seulement inutile mais pernicieux » (p.14) des manuels et de la
tradition normative et incite à proposer des alternatives aussi bien au niveau des descriptions qu’au niveau
du métalangage adopté. En effet, la transposition de l’étude spéculative, menée de l’extérieur, sur la
grammaire ne peut prétendre à influencer sic et simpliciter la connaissance intérieure, « naïve » des
usagers natifs, et encore moins des apprenants étrangers, ce qui invite à une remise en question des
pratiques pédagogiques.
Concrètement, la proposition méthodologique et didactique d’A.-R. Delbart consiste en l’établissement de
protocoles instructionnels, ce qui constitue une application des arbres de décision qu’on peut également
retrouver dans les applications informatiques : la linguiste reprend les descriptions et les études
linguistiques disponibles pour chacun des thèmes décrits et , après une « redéscription », essaie de
hiérarchiser les choix divergents qui se présentent à l’usager sous la forme de questions et réponses, pour
aboutir, au terme de ce parcours, à la forme souhaitée dans le contexte.
Les points retenus pour cet essai de grammaire instructionnelle sont : les articles, la place de l’adjectif
qualificatif épithète, le mode subjectif (en phrase indépendante et dépendante), la concurrence entre passé
simple et passé composé, l’imparfait, l’interrogation, l’accord du participe passé. L’orientation théorique
est essentiellement inspirée de la psychomécanique du langage de Gustave Guillaume et des réflexions de
Marc Wilmet, alors que la composante didactique est issue de l’expérience faite avec les étudiants.
Le livre se termine par une postface où l’auteur répond par anticipation aux objections éventuelles des
lecteurs concernant la difficulté de l’approche, y compris pour les étudiants, en citant les bons résultats
qu’elle a obtenus et en spécifiant le rôle de l’enseignant et des règles dans cette approche. Les protocoles,
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en effet, ne font pas l’objet d’un apprentissage méthodique, mais sont destinés à une « consultation cursive
» jusqu’à ce que la solution demandée ne soit trouvée. Des propositions d’exercices sont également
illustrées.
En refermant le livre, quelques interrogations demeurent pourtant : la volonté d’abandonner un
métalangage parfois creux, voire inadapté à la langue française, montre cependant la difficulté à se passer
de métalangage : la terminologie proposée, tout adhérente qu’elle est au fonctionnement de chacun des
microsystèmes analysés, n’en demeure pas moins opaque pour les apprenants : que l’on songe aux notions
guillaumiennes d’extensité vs extension, utilisées pour la description des articles, ou bien aux notions de
neutralisation et de spécialisation pour les adjectifs qualificatifs. Dans d’autres cas, la terminologie
choisie ne parvient pas à éliminer une forme de circularité par rapport aux compétences du locuteur
maternel, comme c’est le cas des registres usuel, familier et classique utilisés comme critères de choix
dans le protocole instructionnel des interrogatives.
Les protocoles instructionnels élaborés par Anne-Rosine Delbart constituent une proposition intéressante
et novatrice, à cause notamment de la concision caractérisant, in fine, les règles de sa grammaire.
Cependant, dans son état actuel, cette élaboration théorique nécessite une didactisation plus poussée et une
validation auprès de publics d’apprenants différents. D’une part, il faudra préciser de quelle manière le
métalangage nouveau doit être introduit et utilisé ; d’autre part, il s’agit de préciser la place des analyses
théoriques préalables à l’énonciation des protocoles : sont-elles destinées aux seuls professeurs ou
doivent-elles être présentées aux apprenants aussi ? Et, dans ce cas, est-il possible de prévoir des paliers
d’apprentissage et une harmonisation avec la didactique en spirale qui caractérise l’apprentissage d’une
langue étrangère, éventuellement avec la proposition de protocoles partiels en fonction du niveau de
compétence communicative ou bien doivent-elles faire l’objet d’une présentation d’emblée globale ?
Quoi qu’il en soit, la lecture du livre se recommande par son caractère novateur et décalé, qui permet de
s’interroger sur le bien-fondé de notions et de descriptions qui semblent aller de soi mais dont la remise en
question apparaît salutaire, voire nécessaire, même en dehors du seul champ disciplinaire du FLE.

[Ruggero Druetta]
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